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2 Channing Tatum, l’homme 
le plus sexy du monde

Le magazine américain People a élu 
Channing Tatum l’homme le plus sexy 
de la planète en 2012. « Vous faites vrai-
ment fausse route avec moi », a lancé 
l’acteur de 32 ans et ancien mannequin, 
qui succède à Bradley Cooper, élu l’an 
dernier.

3Des archéologues 
dans la Garonne

Une équipe d’archéologues sonde la Ga-
ronne, à Toulouse, depuis quelques jours. 
Il s’agit pour eux d’observer les vestiges 
du passé, présents dans le fond du fleuve, 

afin d’établir leur cartographie et d’envi-
sager leur protection. Ils ont trouvé les 
pieux d’un pont en bois du XVIIe siècle, ou 
encore des piles de l’aqueduc antique qui 
servait à alimenter la ville en eau. 

4Airbus vend ses deux 
derniers A340

Le constructeur Airbus a annoncé jeudi 
avoir vendu deux appareils A340 au 
groupe britannique de services AJW Ca-
pital Partners. Cette commande marque 
la fin de la livraison de ce quadrimoteur 
qui avait été lancé en 1993.

5 LE POLICIER 
UTILISAIT 
DE FAUX BILLETS

Un policier de Rhode Island, aux Etats-
Unis, a été arrêté alors qu’il tentait de 
payer dans un supermarché avec des 
faux billet de 100 dollars. Il avait présenté 
des billets ornés de la tête d’Abraham 
Lincoln. Or c’est la tête de Benjamin 
Franklin qui est représentée sur les 
billets de 100 dollars, et celle de Lincoln 
sur ceux de 5 dollars.  

6 Shania Twain parade 
à cheval à Las Vegas

La chanteuse country a paradé à cheval, 
accompagnée de 40 chevaux, à Las 
Vegas, à l’occasion du lancement de son 
spectacle au Caesars Palace, mercredi. 
Pour certains, cette arrivée en fanfare 
était digne de celle de Frank Sinatra, à 
dos de chameaux, en 1955. 

7 On dépense moins 
avec des billets neufs

Deux chercheurs canadiens révèlent 
qu’on ne se comportent pas de la même 
manière avec des billets de banque neufs 

ou usagés. Les billets neufs développe-
raient une sensation de fierté et on serait 
moins enclins à les dépenser, contraire-
ment aux billets usagés qui donnent le 
sentiment qu’ils sont sales et contaminés.

9 « Viendez dans le Nord-
Pas-de-Calais »

Après le New Deal lancé en région Au-
vergne, le site Daily Nord a répliqué par 
un article intitulé « N’allez pas en Au-
vergne, viendez dans le Nord-Pas-de-
Calais » et vantant de manière humoris-
tique les atouts de la région : frites, bière, 
tabac et coquinneries.

10PAS DE SEXE À 
LA BELLE ÉTOILE 
EN ITALIE

La Cour de cassation italienne a confirmé  
jeudi la condamnation en 2006 d’un 
couple qui avait été surpris en plein 
ébats, de nuit et en plein air. Ils s’étaient 
justifiés en expliquant que le reste de la 
ville, située dans le sud du pays, était 
occupée à regarder la Coupe du monde 
de football.
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Le centre d’histoire de la 
résistance et de la dépor-
tation de Lyon rouvre ce 
vendredi, après plus d’un 
an de fermeture pour tra-
vaux. Cette réouverture 
s’accompagne d’une nou-
velle exposition perma-
nante. Le véritable person-
nage central de la nouvelle 
scénographie est la ville de 
Lyon elle-même, la « capi-
tale de la résistance », 
selon le général de Gaulle. 
« Elle a été le centre né-
vralgique d’une bonne part 

de la résistance jusqu’en 
1943 », confirme Laurent 
Douzou, professeur d’his-
toire à l’IEP de Lyon et 
membre du comité scienti-
fique du centre. La figure la 
plus emblématique de ce 
combat est bien sûr Jean 
Moulin, dont un morceau 
de parachute est exposé. 
Le musée occupe 
d’ailleurs les anciens lo-
caux de la Gestapo, où le 
célèbre résistant fut tor-
turé par Klaus Barbie. W 

À LYON, ANNE DORY

1 RÉOUVERTURE DU MUSÉE 
DE LA RÉSISTANCE DE LYON

La nouvelle exposition est visible dès ce vendredi, à 17 h.

       la météo
Nuages bas et brouillards 
sont encore nombreux et tenaces 
dans le Nord-Est. Ailleurs, 
le temps est aux éclaircies. 
Les températures sont
contrastées, avec un ressenti 
hivernal au Nord-Est, et presque 
estival au pied des Pyrénées.

8Champion de foot... 
sur console

Yoni Rateau a été sacré 
champion de France du jeu 
« Pro Evolution Soccer » 
(PES) en 2011. Ce 
Montpelliérain de 30 ans 
remet en jeu son titre ce 
week-end, à l’occasion du 
« PES League » du festival 
Montpellier in game.
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11 Fillon fait fantasmer 
les femmes mariées

Le site de rencontres extra-conjugales 
Gleeden a réalisé un sondage auprès de 
1 107 femmes mariées ou en couple de 
30 à 55 ans, leur demandant qui de Jean-
François Copé ou de François Fillon les 
faisaient le plus fantasmer. 59 % d’entre-
elles ont choisi l’ex-Premier ministre, 
contre 37 % pour Copé. La raison de cette 
préférence est due à 62 % au charisme 
et à 46 % à la prestance de François 
Fillon.

12 Biolay en guerre contre 
un site de rencontres

Benjamin Biolay veut faire sanctionner le 
site canadien de rencontres extraconju-
gales AshleyMadison.com pour avoir 
utilisé son image à des fins promotion-
nelles sans sa permission. Le 9 no-
vembre, le site a adressé une lettre à la 
maison de disque du chanteur, qui a en-
suite été utilisée comme communiqué de 
presse à destination des médias français 
et belges.

13L’homme-félin 
s’est donné la mort

Dennis Avner, recordman des opérations 
de chirurgie esthétique, s’est donné la 
mort à l’âge de 54 ans dans son domicile 
du Nevada. Cet ancien opérateur de la 
marine américaine avait modifié son 
apparence pour ressembler à un félin et 
se faisait appeler « Stalking Cat ».

14L’artiste et les enfants 
habillent le tram

Le tramway du pays d’Aubagne et de 
l’Etoile est le premier de France à être 
décoré à l’intérieur et à l’extérieur par 
un artiste contemporain. Hervé Di Rosa, 
56 ans, a reçu l’aide à 1 000 écoliers de 

la région. Il a dessiné cent personnages 
et demandé aux enfants d’inventer leurs 
histoires et de les faire se rencontrer. 
Les créations seront affichées en 2014 
le long du tracé du tram.

152012 catastrophique 
pour les promoteurs

Les promoteurs immobiliers français ont 
annoncé jeudi que 2012 serait la plus 
mauvaise année en terme de ventes de-
puis 1995 et que 2013 ne sera pas 
meilleure. Les ventes de logements 
neufs ont chuté de 31 % au troisième 
trimestre, par rapport à la même période 
l’année dernière. Selon eux, l’effondre-
ment est lié à la fin du dispositif Scellier, 
à l’attentisme des ménages, aux prix 
élevés et au durcissement des conditions 
d’octroi des crédits. 

16L’hormone qui rend 
les hommes fidèles

Des chercheurs de l’université de Bonn,  
en Allemagne, ont publié un étude mon-
trant que l’ocytocine, une hormone natu-
relle, déjà disponible sous forme de mé-
dicament pour accélérer les 
accouchements, aiderait les hommes en 
couple à rester fidèles. Ceux à qui on ad-
ministre l’hormone seraient moins attirés 
par les autres femmes. Chez les céliba-
taires, on ne note aucune différence.

18220 DIAMANTS 
DANS 
L’ESTOMAC

La police sud-africaine a arrêté mercredi 
un homme de 25 ans, avec 220 diamants 
polis dans l’estomac, à l’aéroport de Jo-
hannesburg. La mule, d’origine liba-
naise, voulait rejoindre Dubaï. Le butin 
que transportait le contrebandier est 
estimé à 2,25 millions de dollars. En 
mars, la police avait déjà arrêté un autre 
Libanais qui tentait lui aussi de faire sor-
tir des diamants du pays, pour une valeur 
de 1,69 million de dollars. 

19 Michel Drucker peut 
garder sa maison 

L’animateur ne devra pas détruire la 
maison qu’il a fait construire au cœur du 
parc régional naturel des Alpilles 
(Boûches-du-Rhône) et dont le permis 
de construire a fait l’objet d’une longue 
procédure judiciaire. La villa de 293 m² 
est située à moins de 500 mètres d’une 
chapelle du XIIe siècle. Le tribunal admi-
nistratrif de Marseille avait estimé en 
2010 que la mairie aurait dû consulter les 
Bâtiments de France avant d’accorder le 
permis. La cour administrative d’appel a, 
elle, reconnu la validité du permis.
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20 Ce Géorgien tire les poids lourds 
à la force de son oreille
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Sylvester Stallone, 66 ans, 
a confié, lors du festival du film 
international de Rome, vouloir 
endosser une cinquième fois le 
costume de Rambo au cinéma. Le 
dernier opus, John Rambo, est 
sorti en 2008. « Il a besoin de la 
guerre, je le vois mourir là-bas », 
a poursuivi l’acteur. L.
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LA PHRASE DU JOUR

17

L’athlète géorgien de 32 ans Lasha Pataraia va tenter, avant la fin du mois, de rentrer dans le Guiness Book
des records en tirant un camion de huit tonnes avec son oreille. Il est ici en séance d’entraînement.  

« Rambo, c’est la raison pour 
laquelle je ne prends pas ma 

retraite. »
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POLITIQUE
Le projet de loi de financement de la Sécu rejeté
Le Sénat a rejeté jeudi l’examen du projet de loi de financement 
de la sécurité sociale pour 2013. Les communistes ont uni leurs 
voix à celles de l’UMP et des centristes, prouvant que la gauche 
a besoin d’eux pour être majoritaire au Sénat.

SÉCURITÉ
49 nouvelles zones de sécurité prioritaires
Le gouvernement a annoncé jeudi la création 
de 49 nouvelles zones de sécurité prioritaires où seront 
« prioritairement affectés » les 500 postes annuels 
supplémentaires de policiers et de gendarmes.
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ALEXANDRE SULZER

L e premier aime la F1, la sensation 
de conduite. Le second le tennis, 
ses échanges de balles. L’un est 

provincial, l’autre Parisien. L’un recon-
naît être tombé dans la politique presque 
par hasard alors qu’à 20 ans, il souhaitait 
être guide de montagne, l’autre en rêvait 
dès son plus jeune âge. L’un a été bal-
ladurien, l’autre chiraquien. L’un a été 
un sarkozyste de raison avant le quin-
quennat de Nicolas Sarkozy, l’autre un 
sarkozyste de passion après. L’un est 
solitaire, l’autre tribal. L’un minéral, 
l’autre volcanique. 

François Fillon et Jean-François Copé 
n’ont en commun que leur aspiration à 
diriger l’opposition. Dimanche, les mili-
tants UMP choisiront lequel sera le plus 
digne de leur confiance. Et encore, 
même cette ambition s’exprime diffé-
remment chez ces deux-là. L’ancien 
Premier ministre ne se cache plus de 
viser 2017, lui qui n’a pourtant jamais 
étalé, même à ses proches, ses objectifs. 
Jean-François Copé feint, lui, de s’y dé-
sintéresser, lui qui a toujours brigué le 
haut du podium institutionnel. 
« Après l’élection, on verra bien où l’on 
en est », évacue-t-il. Pourtant, « avec 
Copé, la présidence de la République, ce 
n’est pas une pensée, c’est une obses-
sion », sourit l’ancien ministre Jean Leo-
netti. Une ambition assumée et un dis-
cours tranchant, c’est la griffe Copé. 
« Son truc, c’est le deal. Il pose la ques-
tion assez direct : “Qu’est-ce que tu 

veux ?” et pactise. Ou pas. On est avec ou 
contre lui. Le système Copé est clanique, 
raconte un député UMP. Fillon, lui, est 
secret. Il promet peu. » 
« C’est vrai qu’il ne faut pas attendre de 
promesses de sa part, car il se fixe des 
objectifs à court terme, confirme le dé-
puté Jean-François Lamour, l’un de ses 
fidèles. Pendant cinq ans à Matignon, il 
a refusé la constitution d’un clan autour 

de lui. Je lui ai dit : “Il faut mieux définir 
le périmètre de tes amis, de tes sou-
tiens”. Il s’y est refusé. Et il avait raison : 
je préfère cette force intérieure, cette 
détermination. » Pudeur et dignité pour 
les uns, louvoiement, manque de cou-
rage et égoïsme pour les autres. « Même 
sa mère, il ne l’a jamais remerciée de 
l’avoir mis au monde », tacle une figure 
de l’UMP, qui rappelle comment ses dé-

tracteurs le surnomment : « Monsieur-
au-cas-où ». « Au cas où je pourrais 
prendre la place de Van Rompuy au 
Conseil européen, au cas où je pourrais 
prendre la Mairie de Paris… », énumère 
cet ennemi, comme autant de postes que 
François Fillon lorgnerait, au gré des 
circonstances. « Il évite de parler à tort 
et à travers quand Jean-François Copé, 
lui, saucissonne, met en tranches », ré-
pond Jean-François Lamour. 
Distant, François Fillon l’est aussi avec 
les journalistes. Quand Jean-François 
Copé, lui, leur délivrait des off tout au 
long de la campagne, épouse à ses côtés, 
dans le wagon-bar des TGV. « Nous, nous 
prenons des risques ; Fillon, il reste plan-
qué », s’énerve l’entourage de celui qui 
est encore le secrétaire général du parti. 

Qui a été surpris du ton, plus offensif, 
adopté par François Fillon, dans la der-
nière semaine, accusant son rival de 
« double discours ». « On ne sait pas 
vraiment ce qu’il a sous le capot, mais 
derrière la rondeur, il y a incontestable-
ment du feu », glisse un élu copéiste. 
Régulièrement, Le Canard enchaîné pu-
blie des petites phrases assassines 
qu’aurait prononcées Fillon, loin de son 
image publique. 
« Il est bien peigné, bien lisse, mais 
réac », renchérit l’un de ses anciens mi-
nistres qui pronostique, en cas de vic-
toire, un président de l’UMP « qui délé-
guera, sera absent ». Copé, promet, lui, 
de continuer à « mouiller la chemise » . 
« Mais, raille-t-on chez Fillon, n’est pas 
Sarkozy qui veut. » W 

UMP Tout oppose François Fillon et Jean-François Copé qui s’affrontent dimanche pour la tête du parti

DEUX PROFILS POUR UN POSTE

« Avec Copé, 
la présidence de la 
République, ce n’est 
pas une pensée, 
c’est une obsession. »

« Fillon est bien 
peigné, bien lisse, 
mais réac », renchérit 
l’un de ses anciens 
ministres.

François Fillon et Jean-François Copé, le 27 septembre.
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« Fillon, c’est le Pompidou du XXIe siècle »
Octave Nitkowski, 16 ans, lycéen et 
blogueur. « C’est une élection impor-
tante car elle désignera celui qui sera 
probablement candidat à la prochaine 
présidentielle. On ne sait pas qui va 
gagner. Je ne me fie pas aux sondages 
qui portent sur les sympathisants et 
non sur les adhérents. François Fillon, 
c’est le Pompidou du XXIe siècle : il est 

flegmatique et assez 
centriste. Jean-
François Copé re-
présente la droite 
dure. C’est un ersatz 
de Sarkozy en dix 
fois plus caricatural, 
un spécialiste des effets d’annonce 
avec ses pains au chocolat. W 
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À NANTES, GUILLAUME FROUIN

E ntre « 8 000 et 10 000 » manifes-
tants sont attendus samedi par 
la police à Notre-Dame-des-

Landes, à 30 km au nord de Nantes, 
pour une « manifestation de réoccupa-
tion » de la zone réservée au futur aé-
roport. Depuis un mois, les forces de 
l’ordre ont en effet délogé les militants 
anticapitalistes qui occupaient la dizaine 
de maisons et terrains rachetés par les 
pouvoirs publics et le concessionnaire, 
Vinci. Jean-Luc Mélenchon (Parti de 
gauche) et Jean-Vincent Placé (Europe 
Ecologie-Les Verts) seront de la partie.

Les « réserves » de la commission
Pourtant, rien ne semble pouvoir arrê-
ter ce projet vieux de trente ans, déclaré 
« d’utilité publique » en 2008. Les par-
ticipations de l’Etat (125,5 millions d’eu-
ros) et des collectivités locales 
(115,5 millions) ont en effet été actées, 
en complément des 320 millions d’eu-

ros du groupe Vinci. Une concession de 
cinquante-cinq ans a également été 
confiée au groupe français de BTP. Un 
« avis favorable » a même été rendu par 
la commission d’enquête publique 

chargée d’étudier le respect de la loi sur 
l’eau par le futur aéroport. Les deux 
« réserves » qu’elle a posées continuent 
néanmoins d’alimenter les espoirs des 
opposants au projet. Un « collège d’ex-
perts indépendants » devra en effet 
valider la méthode de compensation des 
zones humides détruites par Vinci, qui 
se veut « plus qualitative que quantita-
tive ». Une condition sine qua none au 
démarrage des travaux lourds d’amé-
nagement, prévu dans un an. Des re-
cours en justice ou devant les instances 
européennes – non suspensifs – ont 
aussi été déposés. W 

AMÉNAGEMENT Au nord de Nantes, les opposants au projet ne lâchent rien

À NOTRE-DAME-DES-LANDES, 
L’AÉROPORT DE LA DISCORDE

Affrontements sur le site du futur 
aéroport, le 7 novembre.
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Depuis un mois, selon la 
préfecture, vingt-cinq gendarmes 
et policiers ont été blessés. 
Un vigile été frappé mardi par 
« une vingtaine d’individus armés 
de barres de fer et de gourdins ».

G  Malik Badsi, 
28 ans, entrepre-
neur. « La seule 
question, c’est de 
savoir s’il y a be-
soin de dévelop-
per les transports 
à Nantes. L’avion 
peut être pratique pour les liaisons 
mal assurées par le train. Ces ma-
nifestants anticapitalistes, pour 
moi, ce sont des gens qui ne veu-
lent pas travailler. Sur la photo, on 
dirait des Boulogne Boys ! » W 

G  Octave Nit-
kowski, 16 ans, 
lycéen et blo-
gueur. « Derrière 
cette histoire se 
dessinent en fili-
grane tous les 
couacs entre les 
Verts et le PS au gouvernement. 
Est-ce que ce sera le nouveau Lar-
zac [un mouvement de désobéis-
sance civile qui a conduit à l’aban-
don d’un projet d’extension d’un 
camp militaire en 1981] ? W 
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La nouvelle de la macabre découverte 
s’est répandue très vite dans le quar-
tier des Portes de Lyon à Vienne (Isère). 
Vers 10 h 30 jeudi, le corps d’une petite 
fille de 3 mois a été retrouvé dans un 
réfrigérateur, celui de sa sœur de 5 ans 
dans un congélateur dans un apparte-
ment situé rue Francisque-Bonnier. Les 
pompiers et policiers, alertés par la 
grand-mère maternelle, inquiète d’être 
sans nouvelles de sa fille, ont égale-
ment découvert la mère de famille de 
26 ans, gisant, morte, dans une mare 
de sang, derrière le canapé. « Cette 
jeune femme, comme ses enfants tués 
depuis quelques jours selon les pre-
mières investigations, présentait un 
certain nombre de blessures à l’arme 
blanche », a indiqué Jean-Yves Co-
quillat, le procureur de la République 
de Grenoble. Les corps seront autopsiés 
ce vendredi. 
Selon le parquet, le compagnon de la 
mère et père du bébé était toujours ac-
tivement recherché à 20 h jeudi par la 
Direction interrégionale de la PJ de Lyon, 
chargée de cette enquête pour « homi-
cide volontaire aggravé ». Cet homme de 
26 ans a été condamné cette année pour 
des faits « de violences conjugales sur 

sa compagne, précise Jean-Yves Co-
quillat. Son témoignage va être intéres-
sant. » Dans le quartier, où les boutiques 
ont dû fermer une partie de la journée, 
riverains et commerçants étaient sous 
le choc. « Cette jeune mère venait sou-
vent acheter son pain chez moi. Cela fait 
une bonne semaine que je ne l’avais pas 
vue. C’est dramatique ce qui c’est 
passé », confie Madeleine, dont la bou-
langerie jouxte les lieux du drame.  W 

À LYON, ELISA RIBERRY-FRISULLO

FAITS DIVERS

Triple homicide familial dans l’Isère

Sur les lieux du drame, à Vienne, 
dans l’Isère, jeudi.
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Des bouteilles de soda et une assiette 
de Chamallows. Comme si la jeunesse 
de France se résumait à ça. « D’ailleurs, 
ce sont surtout les journalistes qui vien-
nent en manger ! », rigole Octave. A 
16 ans, ce blogueur a posé, jeudi après-
midi, son sac à dos sur la grande table 
de conférence de 20 Minutes. Avec Em-
manuelle, 26 ans, cofondatrice d’une 
entreprise d’insertion, Ivan, président de 
l’Union nationale lycéenne et d’autres, 
Octave a donc commenté l’actualité. 
« Pour une fois qu’il y a une initiative 
positive ! Les jeunes sont toujours dé-
peints comme des délinquants ou des 
fainéants. » Il suffisait de les regarder 
phosphorer autour de coupures de jour-
naux pour se persuader du contraire. 
« On en est à combien de morts en 

Syrie ? », interroge ainsi Malik, fondateur 
de Yoola. Quand on lui répond 40 000, sa 
voix se met à gronder dans l’open space
de la rédaction. « Qu’est-ce qu’on at-
tend ? Le pays est dévasté ! » 

Pas d’anxiété face à l’avenir
Les jeunes ont des choses à dire, des 
idées. « Nous représentons la France de 
demain. Ne l’oubliez pas, résume Em-
manuelle. Il n’y a pas que de l’anxiété 
face à l’avenir. » Non. Plutôt des prises 
de position sur la situation en Corse ou 
le « mariage pour tous ». Et une envie de 
bousculer les petites habitudes. « C’est 
à quelle heure la conférence où on choi-
sit la une ? », demande, en fin d’après-
midi, Octave comme une évidence. W 

 VINCENT VANTIGHEM

« Nous représentons la France 
de demain. Ne l’oubliez pas ! »

ACACIO PEREIRA

C ertains les trouvent égocentrés, 
individualistes, indifférents, peu 
engagés. Les autres assurent 

qu’ils sont ouverts, curieux, concernés 
et attentifs à leur prochain. Qui sont 
vraiment les 15-25 ans ? Correspon-
dent-ils à ces clichés, sans doute ras-
surants pour ceux qui les connaissent 
mal. Qu’ont-ils à voir avec ces lieux 
communs qui auraient pu tout aussi 
bien s’appliquer à leurs aînés quand ils 
avaient leur âge ?
Parce que l’étiquette est la chose la 
mieux partagée en ce monde, certains 
spécialistes souvent autoproclamés se 
sont empressés de leur donner un so-
briquet, comme s’il fallait vite nommer 
pour prétendre mieux cerner. Voilà 
donc les 15-25 ans affublés du « joli » 
nom de génération Y. Un Y qui symbo-
liserait le fil des écouteurs du MP3 
qu’ils ont tous collés aux oreilles. 
Comme si leurs parents n’arboraient 
pas déjà fièrement le même genre 
d’écouteurs reliés à un préhistorique 
walkman.
Un Y qui pourrait tout aussi bien tra-
duire leur curiosité : la lettre se dit 
« why » en anglais. « Pourquoi », en 
français. Et elle serait le marqueur de 
l’insatiable curiosité de cette généra-
tion-là. Comme si leurs aînés, en com-
paraison, n’avaient été que d’indécrot-
tables casaniers renfermés sur leur 
petite vie.
Parce qu’ils sont nés avec le boom des 
technologies de l’information, on traite 

parfois les 15-25 ans de digital natives, 
voire de digital naives pour leur propen-
sion supposée à n’être que des consom-
mateurs passifs de ces nouvelles tech-
nologies. Mais n’est-ce pas un défaut 
très largement partagé ?
Et s’ils étaient jeunes… tout simple-
ment. Déroutants dans leur manière 
d’appréhender une réalité de plus en 
plus complexe, semblant indifférents 
ou désabusés là où ils sont plus sûre-
ment inquiets.

La meilleure façon de les approcher est 
encore de leur donner la parole. 20 Mi-
nutes s’y emploie. Dès aujourd’hui, 
retrouvez certains représentants de 
ces 15-25 ans, tout au long des pages 
de votre journal. Blogueur, chef d’en-
treprise, responsable associatif, chan-
teuse, actrice… ils y commentent l’ac-
tualité du jour. Dès lundi, d’autres 
seront là pour témoigner de leurs en-
gagements, car l’inquiétude n’empêche 
pas les convictions. Mardi, enfin, votre 
journal révélera en exclusivité les ré-
sultats d’une enquête de l’institut CSA 
pour la Fondation Total à l’occasion de 
ses 20 ans. Comment les jeunes se 
voient-ils ? Comment leurs aînés les 
perçoivent ? Un portrait sans conces-
sion, mais plein de surprises… W 

GÉNÉRATION Pour aller au-delà des clichés, « 20 Minutes » donne la parole aux 15-25 ans

JEUNES... TOUT SIMPLEMENT

Emmanuelle, cofondatrice d’une entreprise d’insertion (en haut) ; 
la chanteuse Shy’m (au milieu) ; Malik, fondateur de Yoola et Octave, 
blogueur (en bas), dans les locaux de 20 Minutes jeudi.

Déroutants
dans leur manière 
d’appréhender
une réalité de plus
en plus complexe. 
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MATTHIEU GOAR

«U n dérapage, une violence 
langagière terrible pour 
les principaux intéressés, 

mais pas seulement, pour la société 
tout entière », a dénoncé Najat Val-
laud-Belkacem, porte-parole du gou-
vernement. Quelques heures plus tôt, 
l’Union des organisations islamiques 
de France avait évoqué dans un com-
muniqué « le risque de zoophilie, de 
polyandrie » qu’entraînerait l’adoption 
du mariage homosexuel. Sans aller 
jusqu’à une telle violence, ce n’est pas 
la première fois que les responsables 
religieux s’attaquent publiquement à 
ce projet de loi.

« Bénéficier pleinement de 
l’amour d’un père et d’une mère »
Monseigneur Vingt-Trois a récemment 
évoqué « le mariage de quelques-uns 
imposé à tous ». Depuis, ses critiques 
sont relayés sur les sites Internet de 

nombreux diocèses. Le grand rabin a 
écrit un long texte où il se positionne 
contre ce dispositif. Le 15 août, les 
évêques de France ont appelé les fi-

dèles à prier pour le droit des enfants 
à « bénéficier pleinement de l’amour 
d’un père et d’une mère ». Difficile de 
ne pas sentir cette influence dans 
l’angle d’attaque des anti, qui affirment 
lutter pour le « droit de l’enfant » plu-
tôt que contre le mariage homo. 
« Faux, nous avions préparé nos argu-
mentaires avant. Ce n’est pas un débat 
religieux, mais un débat anthropolo-
gique », explique Tugdual Derville, 
délégué général de l’Alliance Vita.
Pourtant, lors des manifs du 23 oc-
tobre, organisées par l’Alliance Vita, 
pas de bibles, ni de croix brandies, mais 
des saynètes artistiques. Comme de 
nombreuses autres associations op-
posées à ce mariage, l’Alliance Vita 
participera à des « Manifs pour tous » 
dans toute la France, samedi. Civitas, 
proche de l’extrême droite, organise 
ses propres actions, dimanche. « Nous 
serons attentifs à toute violence », ex-
plique Nicolas Gougain, porte-parole 
de l’Inter-LGBT. W 

SOCIÉTÉ Manifs et contre-manifs se déroulent ce week-end

LES RELIGIONS À L’ASSAUT 
DU MARIAGE HOMOSEXUEL

Toulouse, le 23 octobre.
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G  Octave Nitkowski, 

16 ans, blogueur.

« On est en démo-
cratie. Les mouve-
ments religieux ont 
le droit de manifes-
ter. Mais je trouve 
que ceux qui criti-
quent le font par pure posture 
idéologique. Avoir deux papas ou 
deux mamans, c’est toujours 
mieux qu’un papa qui bat sa 
femme ou qu’un papa qui n’est 
jamais là. C’est évident ! » W 

G  Malik Badsi, 

28 ans, dirigeant 

de Yoola. « C’est 
un sujet délicat. 
Je n’ai pas d’avis 
tranché. Succes-
sion, autorité pa-
rentale : il faut 
que les enfants de couples homos 
aient les mêmes droits que les 
autres. Mais d’un point de vue 
moral, pour moi, le mariage reste 
par essence l’union d’un homme 
et d’une femme. » W 
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FAUSTINE VINCENT 
(AVEC REUTERS)

L e Proche-Orient s’em-
brase. Jeudi soir, l’avia-
tion israélienne a effectué 

une série de raids dans la bande 
de Gaza, où 25 sites ont été visés 
coup sur coup. Le ministre is-
raélien de la Défense a rappelé 
30 000 réservistes dans le cadre 
de l’opération « Pilier de dé-
fense ».
Au moins quinze Palestiniens 
ont été tués, dont une femme et 
quatre enfants. A Gaza, le 
Hamas, au pouvoir depuis 2007, 
a tiré des dizaines de roquettes 
sur Israël, faisant trois pre-
mières victimes. Une autre ro-
quette est tombée sur Tel-Aviv, 
sans faire de victimes.
La veille, les raids israéliens 
avaient tué le chef militaire du 
Hamas, Ahmed Jabari. Le 

spectre d’une seconde guerre 
de Gaza, après l’opération ter-
restre israélienne « Plomb 
durci » de décembre 2008-jan-
vier 2009, plane depuis des 
mois. Il est revenu brutalement 
depuis le début des bombarde-
ments mercredi, et à l’approche 
des législatives du 22 janvier.

L’Egypte hausse le ton
Le brusque déclenchement de 
l’opération « Pilier de dé-
fense », entamée par l’élimina-
tion du chef militaire du Hamas, 
accentue l’instabilité du 
Proche-Orient, déjà secoué par 
les contrecoups du printemps 
arabe et de la guerre en Syrie.
Les réactions internationales 
se sont multipliées jeudi. 
L’Iran, qui soutient et arme le 
Hamas, a condamné l’offensive 
israélienne, la qualifiant de 
« terrorisme organisé ». Les 

Etats-Unis ont, eux, condamné 
le Hamas, et réaffirmé « le 
droit d’Israël à l’autodéfense ». 
De son côté, le ministre fran-
çais des Affaires étrangères, 
Laurent Fabius, a appelé Israël 
et les Palestiniens à la retenue, 
estimant que la violence ne 
réglerait rien. 
Israël s’inquiétait de la réaction 
égyptienne. Pour la première 
fois depuis son arrivée au pou-
voir en juin, son président, Mo-
hamed Morsi, a haussé le ton 
contre l’Etat hébreu en quali-
fiant d’inacceptables ses at-
taques. Le Caire a demandé 
une réunion du Conseil de sé-
curité de l’ONU. Celui-ci s’était 
réuni en urgence de mercredi 
à jeudi, mais n’avait pris au-
cune décision. Les Frères mu-
sulmans, dont est issu Morsi, 
ont appelé à un « jour de co-
lère » ce vendredi. W 

PROCHE-ORIENT Tsahal a poursuivi ses raids aériens meurtriers et compté ses premières victimes

VERS UNE NOUVELLE 
GUERRE À GAZA

Les Palestiniens portent le corps d’Ahmed Jabari, jeudi à Gaza.
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Le Premier ministre israélien, Benya-
min Netanyahou, en campagne pour sa 
réélection, avait prévenu dimanche : 
« Israël ne restera pas sans rien faire 
face aux tentatives de nous attaquer. 
Nous sommes prêts à l’escalade. » Un 
positionnement dur qui rappelle celui 
qu’avait adopté le Premier ministre 
Ehoud Olmert en décembre 2008 : il 
avait déclenché l’opération « Plomb 
durci » à deux mois des législatives. 

L’offensive avait fait 1 400 morts côté 
palestinien et 13 morts côté israélien.
« Les tensions avant les élections israé-
liennes sont récurrentes », souligne 
Jean-François Daguzan, directeur ad-
joint de la Fondation pour la recherche 
stratégique. Sans compter qu’après 
avoir fait figure de grand favori pour rem-
porter les législatives anticipées du 
22 janvier 2013, le Premier ministre Ne-
tanyahou connaît des difficultés. Créditée 
à la fin septembre de 66 sièges dans la 
prochaine Knesset (Assemblée), l’al-

liance du Likoud-Israël Beitenu n’obtien-
drait plus que 35 à 42 sièges à la fin oc-
tobre, selon des estimations. Or, « il y a 
une angoisse latente permanente de la 
population sur sa sécurité. L’Etat doit 
donner des gages, notamment en pé-
riode électorale », rappelle Jean-Fran-
çois Daguzan. Selon lui, le positionne-
ment dur d’Israël est « un avertissement 
lancé au Hamas, et même au Qatar », 
après la visite en grande pompe de 
cheikh Hamad ben Khalifa al-Thani, 
l’émir de ce pays, le 23 octobre dans la 
bande de Gaza. « Israël semble dire au 
Qatar de garder ses distances. »
Par ailleurs, en agissant sur plusieurs 
fronts – la bande de Gaza, mais aussi la 
Syrie après les obus tombés sur le pla-
teau du Golan occupé – « Israël semble 
envoyer un avertissement général : ses 
voisins ne doivent pas prendre le pré-
texte des conditions de stabilité de la 
zone pour faire monter la pression sur 
lui ». Enfin, le durcissement de la posi-
tion d’Israël peut s’expliquer par la de-
mande de la Palestine d’obtenir le sta-
tut d’Etat non membre auprès de 
l’Assemblée générale de l’ONU le 
29 novembre, ce qui leur permettrait, 
par ricochet, d’engager des poursuites 
contre Israël. W BÉRÉNICE DUBUC

L’« avertissement général » d’Israël

« Les tensions 
avant les élections 
israéliennes 
sont récurrentes. »

En Thaïlande, cette femme handicapée a pu 
ouvrir son épicerie avec le soutien de Handicap 
International. Elle peut ainsi subvenir à ses besoins 
et à ceux de sa famille.
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CÉLINE BOFF

Ç a patine encore. A la demande du 
gouvernement, les partenaires 
sociaux négocient depuis le 4 oc-

tobre pour améliorer le fonctionnement 
du marché du travail. Mais ils sont en-
core très loin de parvenir à un accord, 
comme le prouve leur rencontre de jeudi. 
Pour favoriser les recrutements en CDI, 
le patronat voudrait, entre autres, rame-
ner de cinq ans à douze mois le délai pour 
ouvrir un contentieux devant les 
prud’hommes et limiter le montant des 
dommages et intérêts en cas de licen-
ciement abusif.

La croissance au cœur du débat
« Le texte présenté par le Medef est une 
charge contre le CDI. Le patronat 
cherche à sécuriser la rupture du 
contrat, pas le parcours du salarié », 
tonne Agnès Le Bot, de la CGT. Pour FO, 
la flexibilité est déjà trop présente : « Elle 
progresse sans cesse depuis trente ans 
avec le recours toujours plus massif aux 
CDD et à l’intérim, la modulation du 
temps de travail induite par les 35 heures 

et la montée en puissance du temps par-
tiel. Même la rémunération est devenue 
flexible, puisqu’elle est de plus en plus 
liée à l’atteinte d’objectifs », insiste Sté-
phane Lardy. En tout cas, le gouverne-
ment veut que les négociations aboutis-
sent avant la fin de l’année et débouchent 
sur un « accord historique ». Ce qui 

agace les syndicats, à l’image de FO : 
« Quoi qu’il advienne, nous n’inverserons 
pas la courbe du chômage, parce que 
seule la croissance permet de le réduire 
et nous n’en avons plus. » En France, il 
faut 1 % de croissance pour commencer 
à créer de l’emploi. En 2013, le PIB fran-
çais devrait au mieux croître de 0,8 %. W 

TRAVAIL La négociation sur l’emploi entre les partenaires sociaux bloque

FAUT-IL PLUS DE FLEXIBILITÉ ?

Les leaders syndicaux ont manifesté contre l’austérité, mercredi à Paris.
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« Le chômage 
de longue 
durée est 
la pire des 
situations  »

Emmanuelle Touilloux, 26 ans, a 
cofondé et dirige l’entreprise d’in-
sertion Marguerite, à Paris. « Notre 
modèle social, qui protège les sa-
lariés, est une chance et il ne faut 
pas y renoncer. Mais notre manque 
de flexibilité porte préjudice à l’em-
ploi dans la mesure où les entre-
prises ont très peur d’embaucher 
des CDI, dont il est ensuite presque 
impossible de se séparer. C’est 
surtout problématique dans les 
PME, qui doivent être réactives. Ce 
que je vois aussi, par rapport aux 
chômeurs que l’on tente de repla-
cer, c’est que mieux vaut six mois 
de CDD sur deux ans que deux ans 
de chômage. Cela crée malgré tout 
une expérience et évite le piège du 
chômage de longue durée, la pire 
situation, dont il est de plus en plus 
dur de sortir. » W 

PLACE AUX JEUNES
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CUISINE. Découvrez le chocolat blond. 
WEEK-END. Partez à Budapest pour pré-
parer Noël. CULTURE. Ces auteurs qui 
publient des best-sellers en toute discrétion. 
BIEN-ÊTRE. Les machines qui rendent 
beaux. SHOPPING. Le sac à main version 
fifties. MÉDIAS. La nouvelle série d’Aaron Sorkin débarque 
samedi. Et tout notre cahier week-end sur www.20minutes.fr
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CHOUCHOU

UN COUTURIER AVEC LES STARS
ANNE DEMOULIN

Vous ne connaissez peut-être pas 
son nom, mais vous avez certai-
nement déjà vu ses créations. 

Les stars se les arrachent. Il est français 
et s’appelle Alexandre Vauthier. Mais 
comment en est-il arrivé là ?

G Premiers pas et première star. Di-
plômé de l’école Esmod, Alexandre 
Vauthier a fait ses armes chez Thierry 
Mugler et Jean Paul Gaultier. Depuis 
2008, il a sa propre maison et présente 
chaque saison ses collections pendant 
la Fashion Week haute couture. Les 
stars ? « Je ne sais pas comment l’ex-
pliquer, confie avec humilité Alexandre 
Vauthier. J’ai eu la chance dès les pre-
miers défilés de travailler avec Róisín 
Murphy, l’ex-chanteuse du groupe 
électro Moloko, que j’adorais. Et les 
choses se sont enchaînées. »
G Le tournant avec Rihanna. « Je savais 
que Rihanna cherchait de nouveaux de-
signers pour son album Rated R. Je n’ai 
pas pris cela au sérieux, je n’y croyais 
pas », se souvient le créateur. Mais pen-
dant la Fashion Week, « j’ai reçu un appel 
de sa styliste : Rihanna voulait voir la 
collection et me rencontrer. » Il lui pré-
sente sa collection dans un studio d’en-
registrement à Paris. Le lendemain, tout 
part pour les premiers shooting à Berlin. 
« Ensuite, chaque semaine, j’avais une 
bonne nouvelle. Rihanna avait porté une 
de mes créations sur un tapis rouge, une 
émission, la couverture d’un single, ou 
encore un clip. » Le moment marquant 
du début de sa maison : « Rihanna m’a 
permis d’avancer. Cette belle collabora-
tion m’a permis de pouvoir construire 
ma troisième et quatrième collection. Un 
truc assez incroyable », estime-t-il.

G Au sommet avec Madonna. « J’avais 
travaillé avec elle chez Gaultier, notam-
ment sur des costumes de scène. L’es-
prit Madonna, je voyais bien ce que 
c’était », explique-t-il. Un travail de pré-
cision par visioconférence avec Ariane 
Philips, sa styliste. « Il y avait une logis-
tique de fou. Entre 50 et 60 modèles sont 
partis à l’étranger, jamais pour la même 
ville », raconte le couturier. Avec Ma-
donna et les autres stars : « Il faut être 
réactif, précis, et efficace. » Il faut aussi 
des nerfs solides. « Entre le moment où 
les vêtements sont choisis et le shoot, 

vous ne savez pas ce qui se passe. » 
Pour une star avec la stature de Ma-
donna, « vous imaginez ce que cela re-
présente pour la compagnie de disques. 
Tout est choisi au millimètre, donc il y a 
des moments de flottement, où subsis-
tent plusieurs choix possibles. Mais si 
vous passez tous les barrages, tout d’un 
coup, vous vous retrouvez sur la cover

de Girl Gone Wild ! », se félicite-t-il.
G Le couturier des femmes, pas celui 
des stars. Après Rihanna, de Beyoncé à 
Lady Gaga en passant par Fanny Ardant, 
elles craquent toutes pour Vauthier. 

« J’ai la chance d’habiller la ministre 
Fleur Pellerin, Isabelle Huppert et Heidi 
Klum. La garde-robe doit donc être assez 
vaste pour que ces femmes d’horizons 
très différents y trouvent des choses qui 
leur plaisent », pense-t-il. Les stars, des 
femmes comme les autres ? « Les célé-
brités savent ce qu’elles veulent quand 
elles arrivent, elles veulent ça et rien 
d’autre. C’est direct. Elles sont faciles à 
habiller car elles sont super-précises », 
reconnaît Alexandre Vauthier. « Mais 
mon envie, c’est juste d’habiller les 
femmes, les stars, c’était imprévu. » W 

Rihanna, habillée en Vauthier, à Lyon en 2010. Alexandre Vauthier. Défilé haute couture automne-hiver 2012-2013.
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La tarte Dulcey de l’Ecole du grand chocolat
G Pour la pâte sablée, l’Ecole du 
grand chocolat préconise de pro-
céder à un premier mélange avec 
240 g de beurre pommade, 4 g de 
sel fin, 165 g de sucre glace, 55 g 
de poudre d’amandes, 2 œufs 
(100 g) et 120 g de farine. Dès que 
le mélange est homogène, ajouter 
rapidement 350 g de farine. Réser-
ver au frais et travailler le lende-

main. Cuire au four à 160 °C jusqu’à 
obtenir une couleur foncée.
G Pour la ganache, porter à ébul-
lition 400 g de crème fleurette 35 % 
avec 65 g de sucre inverti. Verser 
petit à petit sur 810 g de chocolat 
Dulcey fondu, tout en lissant pour 
obtenir une émulsion, puis mixer 
pour parfaire cette émulsion.
G Pour le montage et les finitions, 

couler la ganache à 28-29 °C dans 
les fonds de tarte et laisser cristal-
liser à 17 °C. Les rectangles galbés 
de chocolat Dulcey qui terminent 
le décor peuvent être obtenus en 
étalant du chocolat à l’aide d’un 
rouleau à pâtisserie, avant de dé-
tailler des rectangles à l’aide d’un 
couteau d’office. Là aussi, laisser 
cristalliser à 17 °C. W 

STÉPHANE LEBLANC

E n espagnol, confiture de lait 
se dit dulce de leche. Mais 
en français, c’est une nou-

velle couleur de chocolat. Après 
le noir, le blanc et le chocolat au 
lait, place au chocolat blond, pré-
senté pour la première fois par 
Valrhona au Salon du chocolat. 
Avec son goût biscuité, le Dulcey 
porte bien son nom. Mais d’où 
vient-il ? « D’un chocolat blanc 
oublié quinze heures dans une 
étuve lors d’une démonstration au 
Japon, raconte Frédéric Bau, fon-

dateur de l’Ecole du grand choco-
lat Valrhona. Quand je suis revenu, 
il était blond. Ce n’est pas une er-
reur, comme pour l’invention de 
la ganache, juste un oubli. »

Moins sucré que le blanc
Le Dulcey affiche 32 % de cacao, 
soit dix de moins que le chocolat 
blanc qui semble pourtant bien 
plus sucré. « C’est la réaction de 
Maillard, explique Frédéric Bau. 
Plus vous faites chauffer du sucre 
et moins il garde son goût sucré. » 
Fidèle à la devise « Ensemble, 
cultivons la différence » d’une mai-

son qui l’emploie depuis vingt-cinq 
ans, celui qui a fait ses classes chez 
Fauchon aux côtés de Pierre 
Hermé n’aime rien mieux que 
bousculer les codes de la grande 
famille du chocolat, « quitte à dé-
plaire ». Au Salon du chocolat, le 
Dulcey a suscité une vraie curio-
sité. Le pari n’est pas encore 
gagné, « mais certains chocola-
tiers préparent déjà des bûches ou 
des truffes enrobées de Dulcey 
pour Noël, assure Frédéric Bau, 
qui se prend à de rêver d’œufs cou-
leur chocolat blond. Pour Pâques 
ou, du moins, avant la Trinité. W 

Fondantes et craquantes, les petites tartelettes au Dulcey de l’Ecole du grand chocolat.
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« On essaie d’être en accord avec nos idées »

Lola Creton, 19 ans, actrice, à l’af-
fiche depuis mercredi d’Après Mai, 
le dernier film d’Olivier Assayas. 
« J’ai été très prise par la promo du 
film ces derniers temps et on m’a 
posé des questions sur l’engage-
ment, puisqu’il est question de 
Mai 68. Mais en tant qu’actrice, on ne 
le vit pas de manière aussi impliquée. 
Sur le tournage, on se laisse porter 
par le metteur en scène, les décors, 
les costumes... Les gens de cette 
génération rêvaient de tout changer. 
Nous, on essaie déjà d’être en accord 

avec nos 
idées. Mais il 
n’y a pas que 
l ’ e n g a g e -
ment poli-
tique dans la 
vie. Moi, je 
me sens 
a u s s i 
concernée 
par la peinture, l’écriture, la poésie... 
Les jours où il se passe des choses 
horribles dans l’actualité, je n’ai pas 
trop envie d’ouvrir les journaux. » W 
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KARINE PAPILLAUD

L a presse les boude, le public les 
adore : Juliette Benzoni et Fran-
çoise Bourdin incarnent toutes les 

deux ce que l’on appelle avec un peu de 
mépris l’easy reading. Ce n’est pas un 
genre, juste une manière de nommer des 
auteurs qui ne sont pas adoubés par le 
milieu littéraire, qui préfèrent les his-

toires qui finissent bien et qui rassem-
blent un important lectorat, plutôt com-
posé de ménagères de plus de 40 ans. 
Encore que : « Mon public s’est beaucoup 
rajeuni et les hommes aussi se mettent 
à me lire », glisse Françoise Bourdin. 
Cette jolie femme à cheveux courts, dis-
crète jusqu’à la simpli-
cité, vient de 
ressortir un 

EN TOUTE DISCRÉTION

LES ANTI-MONDAINES DE LA LITTÉRATURE

Les romans de Juliette Benzoni et de Françoise Bourdin sont en tête des ventes, mais rarement en une des magazines littéraires.
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roman, BM Blues (Belfond, 18 €), paru au 
début de sa carrière en 1993. Après un 
accident où il a perdu sa sœur, un jeune 
homme de bonne famille se fait embau-
cher par un entrepreneur de BTP pour 
conduire sa voiture : choc des généra-
tions, choc des classes sociales.

Best-sellers sans marketing
Françoise Bourdin est inclassable : 

elle écrit des histoires qui se dérou-
lent en province mais ne sont pas 
de la littérature de terroir, bour-
rées de sentiments sans être à 
l’eau de rose. Et ça marche : 
7,5 millions d’exemplaires ven-
dus en France, quatre romans 

adaptés en téléfilms, onze langues 
de traduction et environ 300 000 

exemplaires vendus par roman. De 
quoi agacer les habituels ténors des 
meilleures ventes qui n’atteignent pas 
ces niveaux, dignes d’un Goncourt.

Même fièvre acheteuse pour les livres 
de Juliette Benzoni, une jeune fille de 
92 automnes, qui s’est spécialisée dans 
le roman historique. « C’est notre 
Alexandre Dumas en jupons », souligne 
Frédérique, l’une des fans les plus affû-
tées de cette grand-mère espiègle et 
bien née, à laquelle elle consacre un 
blog, bibliojbenzoni.unblog.fr. Après sa 
saga sur les Borgia, Juliette Benzoni 
vient de démarrer une autre trilogie, La 
Guerre des duchesses (Plon, 21,50 €), 
quand ses séries « Catherine », « Le 
Gerfaut » et « Marianne » sortent sur 
liseuses. Depuis 1964, elle a publié dans 
35 pays 79 titres qui lui valent plus de 
300 millions d’exemplaires vendus. Avec 
Françoise Bourdin, elle partage le goût 
d’une langue simple et généreuse, sans 
afféterie, pour raconter des histoires qui 
instruisent et font voyager leurs lec-
trices. Peut-être est-ce cela la mysté-
rieuse recette du succès d’un livre. W 
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En partenariat avec le Guide du Routard

BONNES ADRESSES

Art’otel
Au bord du Danube, un hôtel original et élégant, décorépar le designer américain Donald Sultan. L’aile vitrée laisse découvrir un ensemble de petites maisons multicolores, disposées autour d’un patio où l’on peut déjeuner ou boire un verre. Chambres spacieuses aux hauts plafonds dans les bâtiments anciens, ou avec vue surle Parlement côté Danube. Magnifique salle de resto.Sauna et club de fitness. Doubles 89-169 € selon saison et promos. Bem Rakpart 16-19. Tél. : 487-94-07. www.artotel.hu.

Cafe Kör
Salle chaleureuse avecses voûtes, ses murs orangés et son parquet. On y déguste une cuisine hongroise de haut vol aux tendances assez sucrées-salées, plus légère qu’à l’accoutumée, servie avec style et amabilité. Une petite terrasse sur la rue. On peut aussi y prendre le petit déj entre 10 h et 12 h. A deux pas de la basilique Saint-Étienne. Lun-sam 10 h-22 h. Plats 12-17 €. Sas u. 17.

Tél. : 311-00-53.

Gerbeaud
La patisserie est située au rez-de-chaussée d’un immeubleà la façade assez pompeuse,

mais joliment éclairée la nuit. Plusieurs salons en enfilade,au décor d’époque : lourdes tentures, plafonds stuqués, lustres. La maison s’efforcede maintenir les recettes qui ont fait sa réputation. La terrasseest un des endroits les plusen vue de Budapest. Tlj 9 h-21 h. Vörösmarty tér 7-8. Métro Vörösmarty tér. Tél. : 429-90-00.
Csarnok VendégloFréquentée par les employés, cette auberge décorée des couleurs nationales, avec nappes à carreaux rouges, concoctedes plats de qualité. A midi, excellent rapport qualité-prix. Plats 7-12€. Tlj 10 h-22 h. Hold u. 11. Tél. : 269-49-06.

A lire : Guide du Routard « Budapest, Hongrie 2012 ».
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RÉDACTION DU ROUTARD

N oël avant l’heure. A 
Budapest, le marché 
de Noël s’installe ce 

week-end sur la place Voros-
marty, avec ses stands d’artisa-
nat et de vin chaud, son gigan-
tesque calendrier de l’Avent et 
ses nombreuses animations 
(concerts classiques, danses 
folkloriques, marionnettistes…). 
Cette place, considérée comme 
la plus belle de la ville, est do-
minée par la statue du poète 
romantique Mihály Vörösmarty 
et abrite le célèbre café Ger-
beaud, une institution depuis 
1858 où les gourmands se dis-
putent les délicieux gateaux au 
chocolat qui font sa réputation. 
Les rues adjacentes abritent de 

superbes édifices. Dans la rue 
Pesti-Barnabás, le ravissant 
palais rococo Péterffy (1755), 
dont le rez-de-chaussée hé-
berge depuis 1831 le très élé-
gant restaurant Százéves. A 
coté, le fleuriste Philanthia a 
conservé son décor Art nou-
veau, boiseries, moulures et 
fresques en cuivre martelé.

Chef-d’œuvre baroque
Non loin s’ouvre un passage 
couvert de style parisien, juste-
ment nommé Párizsi Udvar 
avec son beau plafond à coupole 
et ses vieilles boutiques en bois 
patiné. L’église de l’Université, 
construite en 1725, est un petit 
chef-d’œuvre baroque à l’inté-
rieur époustouflant. La nef est 
couverte d’une fresque en 

trompe l’œil et la chaire, ô com-
bien baroque, est ornée de per-
sonnages dorés qui semblent 
danser dans l’espace… Le cœur 
du Pest élégant et bourgeois est 
marqué par l’influence austro-
hongroise. L’avenue 
Andrássy, classée 
par l’Unesco, s’y dé-

roule longuement, de Deák tér 
au bois de la Ville. A Budapest, 
on n’oubliera pas, bien évidem-
ment, de profiter des bains ali-
mentés par des sources 
chaudes naturelles. Parmi les 

plus célèbres, les bains Széche-
nyi, Rudas et Gellért. Ces der-
niers, les plus touristiques et les 
plus chics, sont connus pour 
leur sublime décor Art nouveau 
qui en fait un lieu unique pour 
barboter. W 

AVENT

BUDAPEST
AUX COULEURS 
DE NOËL

Le marché de Noël s’installe ce week-end sur la place Vorosmarty.
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ANNE DEMOULIN

Tandis que les vitrines du Prin-
temps Haussmann célèbrent le 
New Look et Christian Dior, les 

minaudières et les sacs qui s’inspirent 
du célèbre Kelly (Hermès) sont plus que 
jamais tendance.
« Les années 1950, c’est une décennie 
qui ne sera jamais démodée. Une source 
intarissable d’inspiration », confie Lau-
rence Dumenil, directrice artistique de 
Jacques Fath, considéré avec Balmain 
et Dior comme le couturier de référence 
de la mode après-guerre. « Les sacs des 
années 1950 étaient très structurés, 
avec de nombreux fermoirs, de nom-
breux détails sur les anses », rappelle 
Laurence Dumenil. « A l’époque, les 
sacs n’avaient pas la même fonction, un 
sac des années 1950 ne résisterait pas 
un mois dans la vie d’une femme mo-
derne, j’ai fait le test lors de mes re-
cherches », estime-t-elle. « Nous gar-
dons l’esprit, mais nous changeons la 
façon de les concevoir », explique-t-elle. 
Un accessoire qui donne des airs d’hé-
roïnes de la série « Mad Men ». W 

TEMPS RETROUVÉ

LES FIFTIES PRISES LA MAIN DANS LE SAC 
Sac Marcelle, MySuelly, 449 €, 
www.spartoo.com.

Sac Equivoque,  
Jacques Fath

1100 €, 
www.jacquesfath.fr.

Sac Diane, Cyrillus, 229 €, 
www.cyrillus.fr.
Sac Diane, Cyrillus, 229 €,
www.cyrillus.fr.www.cyrillus.fr.

Pochette, Marks&Spencer, 21,95 €, 
www.marksandpencer.fr.

Sac Equiv
Jacques F

110
wwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwwww.jacquesfath

Sac Windsor, 
Texier, 406 €, 

www.
texier.com.

Texier, 406 €, 
www.

texier.com.

Minaudière, Love Moshino, 
270 €, www.spartoo.com.
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Combien de bébés
allez-vous 

avoir ?

ENVOYEZ PAR SMS SPECIAL AU 71030

Quand allez-vous 
vous

Marier ?

ENVOYEZ PAR SMS FETER AU 71030

Un astrologue vous éclaire
Un astrologue vous éclaire

0,50 EURO par SMS + coût SMS

Service édité par Mydoo - RCS B 420 919 904. 3 SMS minimum pour la 1ère question. MINEURS
DEMANDEZ L’AUTORISATION A VOS PARENTS. Conditions d’utilisation sur www.astralia.fr

MINEURS, DEMANDEZ L’ACCORD À VOS PARENTS.

HOROSCOPE
Bélier du 21 mars au 20 avril

 Vous devez accepter le fait que vous 
êtes à un tournant de votre vie. Sachez faire 
les bons choix.

Taureau du 21 avril au 21 mai
 Vous avez le vent en poupe en ce qui 
concerne l’amour. Vous vivez pleinement
le présent en bonne compagnie.

Gémeaux du 22 mai au 21 juin
  Si vous arrivez à exprimer 
clairement vos sentiments, vous vous 
sentirez beaucoup plus léger ensuite.

Cancer du 22 juin au 22 juillet
 L’amour vous donne de l’énergie.
Et vous en avez à revendre en ce moment...
de l’amour et de l’énergie !

Lion du 23 juillet au 23 août
 Le temps est votre allié. Sachez 
savourer chaque moment de bonheur 
que vous vivez. Pas d’impatience.

Vierge du 24 août au 23 septembre
 Les affaires sont les affaires.
Pour mener à bien tous vos projets, 
vous devez laisser les sentiments de côté.

 Balance du 24 sept. au 23 octobre
  Si vous vous sentez seul, n’hésitez 
pas à en parler. Vous avez du monde
autour de vous pour vous soutenir.

Scorpion du 24 oct. au 22 nov.
 Il va falloir jongler entre vie 
sentimentale et vie professionnelle,
car votre partenaire n’est pas satisfait.

Sagittaire du 23 nov. au 21 déc.
 Vous avez parfois du mal
à communiquer avec votre partenaire.
Cela vous énerve au plus haut point.

Capricorne du 22 déc. au 20 janvier
 Vous serez dans un climat apaisant 
qui vous convient mieux. Vous êtes davantage 
détendu et souriant.

 Verseau du 21 janvier au 18 février
 On recherche votre collaboration 
qui correspond en tout point à une demande 
précise. C’est parfait pour vous.

 Poissons du 19 février au 20 mars
 Tout ce qui est physique et 
intellectuel vous convient. Vous passez
de l’un à l’autre avec aisance.

Jouez en ligne et retrouvez toutes
  les solutions des jeux sur 20minutes.fr

MOTS FLÉCHÉS  N°2305 Régions de France 

SUDOKU  N°1474
 2  6 3 1    
         4
  7 9 8    2 
    1   5 9 3
 1  2    6  8
 9 5 8   7   
  9    1 2 3 
 8        
     6 4 8  1

Difficile 

En partant des chiffres déjà 
inscrits, remplissez la grille 
de manière que chaque ligne, 
chaque colonne et chaque 
carré de 3 par 3 contienne 
une seule fois tous 
les chiffres de 1 à 9

Solution du sudoku n° 1473
 5 1 9 7 3 8 2 6 4
 3 2 7 4 1 6 5 9 8
 6 4 8 5 9 2 7 1 3
 7 6 1 9 8 5 3 4 2
 4 8 3 2 7 1 6 5 9
 2 9 5 6 4 3 8 7 1
 1 7 2 3 6 9 4 8 5
 9 3 6 8 5 4 1 2 7
 8 5 4 1 2 7 9 3 6
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ANNE KERLOC’H

I l est temps de « montrer à cet alli-
gator qui est le boss ». C’est Billy 
l’exterminateur qui parle. « Un tren-

tenaire déjanté et fan de hard metal » 
qui vous débarrasse des rats et des cro-
cos dans votre jardin. Il vient de la 
chaîne américaine A & E et sera un des 
personnages de la chaîne RMC Décou-
verte lancée par le groupe NextRadio 
TV sur la TNT, le 12 décembre, en même 
temps que cinq autres chaînes. Car 
RMC Découverte, ce sera du documen-
taire « innovant », appuyé sur « des 
histoires fortes, un rythme de narration 
vif et incisif, des personnalités authen-
tiques », précise Guénaëlle Troly, direc-
trice de l’antenne et des programmes.

A la main (et un peu au couteau)
Il y aura donc des « séries du réel avec 
de vrais aventuriers et scientifiques ». Le 
tout à destination d’un public « fa-
millial », mais surtout « masculin, 

CSP+ et 25-49 ans ». Parmi les pro-
grammes, acquis sur d’autres chaînes 
comme Discovery Channel, National 
Geographic et la BBC, on retrouve Brady 
Barr, l’herpétologue, qui mate le serpent 
à mains nues, Stan Lee, créateur des 

superhéros Spiderman, X-Men… qui 
vient tester des héros du réel (dont un 
qui met des clous dans une prise d’élec-
tricité, également à mains nues). Il y aura 
le champion de roller et candidat de 
« Danse avec les stars » sur TF1 Taïg 
Khris dans « Extreme aventure ».
Avec un budget de 16 millions d’euros 
en 2013 qui ambitionne d’atteindre 
70 millions, dont 60 pour la production, 
RMC Découverte veut couvrir 5 théma-
tiques dans une grille lisible, déclinant 
une thématique par soirée : « Real life » 
le lundi, « Aventure et animaux » le 
mardi, « Sciences Pop et Technolo-
gies », le mercredi et le samedi, « His-
toire et Investigations » le jeudi et ven-
dredi, « Voyages et Art de vivre » le 
dimanche. Et de l’info avec l’hebdo 
« 7 jours dans le monde » coproduit avec 
BFMTV, la chaîne info du groupe. Le 
12 décembre, la chaîne sera lancée avec 
une émission sur Félix Baumgartner, 
premier homme à avoir franchi le mur 
du son en chute libre, le 14 octobre. W 

CHAÎNON MANQUANT

RMC DÉCOUVERTE, DU VOYAGE, 
DU MÂLE ET DE LA SUEUR

On suivra le champion de roller Taïg 
Khris dans « Extreme aventure ».
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« Episode 3 ». Présenté par 
Denis Brogniart.
Depuis maintenant six jours, 
les aventuriers survivent par 
leurs propres moyens sur 
deux îlots perdus de Malai-
sie, au beau milieu de la 
mer de Chine.

8B4- @+9AB-<=
« Fin de mois ». (Fr., 2012).
Avec Marie Bunel, Jean-
Baptiste Puech, B. Egner.
En période de crise, les 
affaires se multiplient dans 
le commissariat du com-
mandant Kreusky, dans la 
banlieue de Nantes.

*7B1B??B
Présenté par G. Pernoud. 
« Saigon l’intrépide ».
  « Saigon la jeune ».« Couleur 
Indochine ».« Riz salé ».« Ti-
grées du Mékong ».« Poids 
lourds du delta ».« Mon 
village sous la mous-
son ».« Géants des mers ».   

2- -= @7+4?4< DB? 
?B :B/411=
· Comédie de et avec C. 
Clavier (Fr., 2011). 1h43.
Avec J. Reno, M. Robin, 
Helena Noguerra.
Une femme veut adopter et 
fait passer son frère pour le 
mari de sa compagne.

$A=4
·· Drame de Tom 
Tykwer (All., 2010). 1h59.
Avec Sebastian Schipper, 
Devid Striesow.
Un couple de quadragé-
naires rencontre un jeune 
homme. Ils tombent tous les 
deux amoureux.

5%!, ' =-C93<=? 
?D6@4B1=?
« Secret défense ». (USA, 
2012). Avec M. Harmon, M. 
Weatherly, C. de Pablo.
Un sous-officier est tué alors 
qu’il s’apprêtait à faire des 
révélations concernant un 
trafiquant d’armes.
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20.45 Le Père Noël est 
une ordure
Théâtre. Avec Anémone,
T. Lhermitte. Réveillon 
agité à la permanence de 
« SOS détresse-amitié ».
22.10 Dany Boon

20.39 On n’est pas que 
des cobayes !
Magazine. « Peut-on arrêter 
une balle comme dans les 
films ? » « Est-ce que tous 
les félins ronronnent ? »
21.33 Empreintes Docu.

20.50 Enquête d’action
Magazine. Présenté par 
Marie-Ange Casalta. « For-
ces de l’ordre à moto : à la 
poursuite des délinquants 
de la route ».
23.00 Encore + d’action

20.35 Les Cordier, juge 
et flic
Téléfilm de Jean-Marc 
Seban (Fr., 2001). « Fausses 
Notes ». Avec P. Mondy.
22.25 Les Cordier, juge 
et flic Téléfilm.

20.50 Hercule Poirot
Série. « Drame en trois 
actes ». « Le crime d’Hal-
loween ». Avec David
Suchet, Martin Shaw.
00.20 Preuve à l’appui
Série (3 épisodes).

20.50 Au cœur 
de l’enquête
Documentaire. « Stupéfiants, 
trafic et coup de filet ».
22.15 Au cœur 
de l’enquête
Documentaire.

VOTRE SOIRÉE TÉLÉ

« Théâtre, 
musique, 
séries... Je 
consomme 
de tout. »

La chanteuse Shy’m, 26 ans, 
« bientôt 27 », se décrit comme 
« une grosse consommatrice de 
culture. Je lis, j’écoute, je sors, je 
me nourris de tout. On me de-
mande souvent d’où vient mon 
inspiration, mais avec tout ce que 
j’écoute, c’est impossible à sa-
voir ». La chanteuse, jurée de 
l’émission de TF1 « Danse avec les 
stars » après avoir remporté la 
précédente édition, confesse « ne 
jamais regarder la télé ». Elle pré-
fère suivre l’émission sur Twitter. 
Elle est en revanche fan de séries 
américaines. Mais pas à la télé. 
« Je ne pourrais pas attendre d’une 
semaine à l’autre pour voir les épi-
sodes. J’ai besoin d’avoir deux ou 
trois saisons sous la main. Comme 
ça, je ne suis pas dépendante d’un 
horaire ou d’une chaîne. » W 

PLACE AUX JEUNES
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Philippe Saint-André n’a quasiment 
rien changé à sa copie. Prévu pour 
commencer la rencontre contre l’Aus-
tralie samedi et finalement forfait pour 
blessure, le deuxième ligne toulousain 
Yoann Maestri réintègre le XV de départ 
des Bleus aux dépens de Jocelino Suta 
pour défier l’Argentine samedi à Lille. 

Maestri est le seul nouveau titulaire par 
rapport à la rencontre contre les Wal-
labies. « On veut aller dans la continuité, 
on n’a pas beaucoup de temps, a expli-
qué le sélectionneur français. On n’a 
pas envie de changer le squelette 2-8-
9-10-15 pour ce match clé. C’est un 
groupe. On a joué à 23 contre les Aus-

traliens. Dans le rugby, le coaching est 
important. Les joueurs qui sont entrés 
ont amené de la plus-value. » W 

RUGBY

Maestri, seul nouveau coq du XV de France 

FRANÇOIS LAUNAY

D
epuis un mois, Valenciennes 
tourne à une moyenne impres-
sionnante de 3 buts par match. 

Une attaque de feu où tout le monde est 
capable de marquer et passer à tour de 
rôle. Daniel Sanchez, le coach nordiste, 
fait les présentations avant le match 
contre Montpellier samedi. 

G  Foued Kadir, 5 buts, 4 passes déci-
sives : le polyvalent.  « Il est capable de 
jouer sur les côtés et dans l’axe, peut-
être pas seul en pointe, où il est moins 
à l’aise. Il est vraiment attiré par le but. 
Foued peut faire une passe décisive 
mais aussi être à la finition.  »

G  Anthony Le Tallec, 5 buts, 1 passe 
décisive : le point d’appui. « Il fixe les 
défenses. Il est puissant, bon physique-
ment, adroit de la tête. C’est un buteur 
qui sait tenir le ballon, faire jouer les 
partenaires et être à la finition. »
G  Gaël Danic, 2 buts, 6 passes déci-
sives : le talent. « Il est capable d’éli-
miner, d’être bon dans les centres et 
sur coups de pied arrêtés, car il a un 
très bon pied gauche. Après, il manque 
encore de régularité et de constance. »
G  Mathieu Dossevi, 2 buts, 2 passes 
décisives : le revenant. « Depuis cette 
année, il s’est débarrassé de ses soucis 
de pubalgie et il enchaîne enfin les 
matchs. Il est capable de faire de belles 
choses et d’être un passeur. Par contre, 

il n’est pas assez à la finition. Je le tanne 
un peu là-dessus. Ce n’est pas normal 
qu’un joueur comme lui ne marque 
qu’un but ou deux en fin de saison. » 
G  Grégory Pujol, 3 buts : l’expérience.
« Il a de la maturité dans le jeu. C’est un 
joueur qui sent les coups. Il sait décro-
cher, venir faire le lien entre le milieu et 
l’attaque. Il a souvent été blessé ces 
derniers mois. Il a soif de jeu et de buts. » 
G  Vincent Aboubakar, 2 buts : le soliste.
« C’est un jeune joueur à gros potentiel. 
Il est puissant et  peut faire la différence 
tout seul. Maintenant, il est très perfec-
tible. Il a trop de déchets dans ses 
contrôles par exemple. C’est un soliste 
qui doit mieux s’intégrer dans le jeu 
collectif de l’équipe. » W 

Gaël Danic, Anthony Le Tallec et Foued Kadir sont capables aussi bien de marquer que de faire marquer.

FOOTBALL L’entraîneur du VAFC présente ses prolifiques attaquants 

VALENCIENNES ET SON 
BATAILLON D’ARTILLEURS 

« Je suis 
fan du PSG 
et je vais 
souvent 
au Parc »

Florent Amodio, 22 ans, patineur, 
champion de France et d’Europe, 
cinquième des derniers Mondiaux, 
suit régulièrement l’actualité du 
sport français. 

« Je suis le Vendée Globe aux infos. 
J’ai vu qu’il y avait des collisions. 
J’admire ces aventuriers, mais 
moi je ne le ferais pas. Tout ce qui 
est en mer, je n’aime pas trop. Je 
panique un peu dans l’eau à vrai 
dire. Sauf quand elle est gelée. Je 
suis plus le foot. Je suis fan du 
PSG. Dès que j’ai un petit bout de 
temps, je vais au Parc. Il faut ga-
gner contre Rennes. Au Parc, ça 
devrait aller. Cette saison, j’étais 
au stade pour Paris-Marseille en 
Coupe de la Ligue. Sinon, je re-
garde à la télé. Pour moi, Paris 
sera champion cette année. »  W 

PLACE AUX JEUNES
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Vendredi : Lorient-Lille
Samedi : PSG-Rennes, Ajaccio-Sochaux, 
Brest-Bastia, Evian-Saint-Etienne, 
Troyes-Nancy, Valenciennes-Montpellier
Dimanche : Bordeaux-Marseille, 
Lyon-Reims, Nice-Toulouse

CLASSEMENT
Pts Diff.

1 Paris 23 +10

2 Marseille 23 +6

3 Lyon 22 +9

4 Saint-Etienne 21 +13

5 Valenciennes 21 +12

6 Bordeaux 21 +7

7 Lille 20 +4

8 Toulouse 19 +5

9 Rennes 19 +1

10 Reims 15 +2

11 Lorient 15 -6

12 Ajaccio 14 -3

13 Bastia 14 -10

14 Montpellier 13 0

15 Nice 13 -2

16 Brest 13 -7

17 Evian TG 11 -7

18 Sochaux 11 -7

19 Troyes 7 -11

20 Nancy 5 -16

EN LIGUE 1

13e JOURNÉE

Suivez France-
Argentine en live 

samedi à partir de 21 h 



ANTOINE MAES

L a nuit a été rude sur le Vendée 
Globe. Pas en mer, où les skip-
pers n’ont rencontré aucun pro-

blème majeur. Non, si un vent de pa-
nique a déferlé sur la course, les marins 
à en avoir souffert sont ceux qui sont 
installés devant leur ordinateur et qui 
défient Jean Le Cam et les autres sur 
« Virtual Regatta », un jeu de simulation 
en ligne. Un énorme bug a en effet 
frappé le site mercredi à 20 h, au mo-
ment où les 275 000 concurrents atten-
dent les changements de vent pour 
grappiller des places au classement. 
Quand le site est redevenu opérationnel, 
au milieu de la nuit, les dégâts étaient 
considérables et les commentaires des 
utilisateurs. transpiraient l’hystérie 

nocturne : « Retournons au départ pour 
une Virtual Manifestation ! ». « Il faut un 
échouage massif. » « Je propose une 
plainte collective en justice... »

Plus près des péripéties du réel
Les créateurs de Virtual Regatta se sont 
fait secouer par un ouragan de re-
proches électroniques. D’autant que si 
on peut participer gratuitement, de 
nombreux joueurs ont acheté des op-
tions payantes dont ils demandent le 
remboursement. Chez Many Players, la 
société qui chapote la course, l’am-
biance était morose, jeudi. « Les gens 
aiment tellement ce jeu qu’ils lui de-
mandent un niveau de service qui est 
au-delà des services bancaires. Il fau-
drait qu’on ait une plateforme qui soit 
supérieure à celle de Google », peste 

Philippe Guigne, le fondateur du jeu. 
Quant à l’origine de la panne, il ne se 
l’explique toujours pas précisément. 
« C’est comme une Formule 1. Plus il y 
a de trafic, plus ça peut casser. Quand 
il y avait 10 % de trafic en moins, ça 
fonctionnait parfaitement », assure-t-il. 
Mais reprendre la course au moment 
où le bug a frappé a été écarté. Au fond, 
cet aléa technique a encore un peu plus 
rapproché « Virtual Regatta » du « vrai » 
Vendée Globe : « Marc Guillemot pas 
fait exprès de perdre sa quille, nous, 
c’est pareil. On est dans le cas des in-
fortunes de mer », se justifie Guigne, 
qui assurait pourtant avant le départ 
pourvoir supporter un million de joueurs 
sur « Virtual Regatta ». Au prochain ac-
croc, ils seront sans doute beaucoup 
moins nombreux. W 

VENDÉE GLOBE Un bug a handicapé des milliers de concurrents du jeu en ligne « Virtual Regatta »

BATEAUX VIRTUELS, MAIS AGACEMENT RÉEL
W CLASSEMENT
Les positions du Vendée Globe 
jeudi au pointage de 20 h :
1 - François Gabart (Macif)
2- Armel le Cléac’h 
(Banque Populaire)
3 - Bernard Stamm 
(Cheminées Poujoulat)
4- Alex Thomson (Hugo Boss) 
5-Vincent Riou (PRB)
6- Jean-Pierre Dick 
(Virbac Paprec 3)
7- Jérémie Beyou (Maître CoQ)

Zlatan Ibrahimovic a inscrit un retourné exceptionnel contre l’Angleterre.
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« Je tiens à remercier Patrick [Chamagne] 
pour son investissement à mes côtés. »
Gaël Monfils s’est séparé de Patrick Chamagne, son entraîneur depuis juillet 2011. 

Le Français, retombé à la 78e place mondiale, entend trouver un autre coach pour 2013.  

C’EST DIT !

« JE FAIS ATTENTION À NE PAS POUSSER LE BATEAU»

Jusqu’à la fin du Vendée Globe, la skipper de Savéol, 
Samantha Davies, nous livre ses impressions sur la course.

« Savéol et moi sommes à 150 milles 
au nord-ouest de Madère. Nous 
naviguons au près dans une mer très 
agitée en traversant une dépression. 
Les vagues sont atroces et le vent 
souffle à 30-40 nœuds (55 à 75 
km/h). Pas le moment idéal pour 
écrire sur un clavier car j’ai du mal 
à taper sur les bonnes touches. 
Ce départ de Vendée Globe a été 
physiquement éprouvant. Les 
conditions sont difficiles et très 
instables, ce qui nous oblige à être 
en permanence sur les voiles. Et 
comme Savéol n’est avec moi que 
depuis Mars, on apprend encore à 
se connaître. Elle est plus exigeante 
physiquement que mon précédent 

bateau. J’ai donc fait attention à 
ne pas pousser trop fort le bateau. 
C’est frustrant, car je sais qu’on peut 
aller plus vite, mais je garde à l’esprit 
que la route est longue. La vie à bord 
est fun malgré les conditions. 
Je rédécouvre les plaisirs de la vie 
de marin. A partir de vendredi, les 
conditions seront plus clémentes 
et la température plus douce, et je 
fêterai ce premier week-end en mer 
avec une douche d’eau salée et un 
changement intégral de vêtements. » 

Retrouvez le blog de 
Samantha Davies sur

FOOTBALL

Ibrahimovic, un coup de chance ?
Cruyff, Maradona, Pelé ou Van Basten 
tremblent depuis mercredi soir.
Lors de Suède-Angleterre, un grand 
attaquant suédois a décidé de s’immis-
cer dans le débat aussi futile qu’excitant 
du plus beau but marqué en match in-
ternational. Laurent Leroy, docteur ès 
bicyclettes sous le maillot du PSG et de 
Cannes, avoue qu’il a été impressionné 
devant sa télé. « Son retourné est plus 
beau que les miens parce qu’il est à 
35 m. » Mais de là à en faire le but du 
siècle, voire de l’année, « c’est un peu 
exagéré », enchaîne Amara Simba, 
autre grand amateur de retournés. 
L’ancien joueur du PSG n’est pas près 
d’échanger son geste contre celui 
d’Ibra. « Moi je garde le mien, ça, c’est 
sûr. En puissance, direct, sous la barre. 

Voilà quoi. » Tout juste reconnaît-il le 
« bon dosage » dans son lob. « Il sait 
que le gardien est battu. Il remet une 
balle un peu molle. C’est bien joué. » 
Sans plus, donc. Quant à l’esthétique du 
mouvement, les spécialistes sont intrai-
tables. « Ce n’est pas un pur ciseau, 
c’est clair, relève Leroy. Il est lourd, 
désarticulé, les jambes vont n’importe 
où. » Amara Simba n’homologue pas 
non plus l’AOC bicyclette. « Elle n’est 
pas parfaite. Je ne sais même pas s’il 
ne la prend pas de l’extérieur un peu. » 
Reste la question qui fâche : « Ibra » 
est-il chanceux pour marquer à une 
telle distance ? Laurent Leroy est caté-
gorique : « Il y a une part de chance, il 
faut être clair, mais ça n’enlève rien à 
son talent. » Quand même… W R. S.

Suivez les aventures 
du bateau virtuel 

de la rédaction sur
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